
Introduction 
Le pays vit des muta­

tions economiques et so­
ciales qui visent l'integra­
tion de I' economie na­
tionale dans les rouages de 
I' economie mondiale. 

Apres la signature des 
accords du G.A.T.T. et 
l'accord du libre-echange 
avec l'Union Europeenne, 
les marches tunisiens se 
trouvent les portes ou­
vertes aux produits e­
trangers. Le secteur agri­
cole est appele a realiser 
un bon qualificatif en 
matiere de productivite et 
en matiere de competitiv­
ite de ses differentes activ­
ites et productions, afin 
d'assurer la durabilite de 
son role economique, so­
cial et environnemental. 

L' eIevage en T unisie 
n' a cesse de s' ameIiorer au 
caurs de la derniere decen­
nie par la reorganisation 
et la reconstitution de ses 
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Resume 
Par I'augmentation du prix du lait cl la production, l'Etat vise cl stimuler la 
pro~~c~ion laitiere. Le present travail s'est propose de prospecter le degre de 
valzdlte de cette hypothese. L 'objectif de cette etude est donc de quantifier et 
d'evaluer l'impact des facteurs economiques et techniques qui sont suscepti­
bles d'affecter le processus decisionnel de production des eleveurs. Pour ce 
faire, des modeles economiques ont ete specifies en utilisant des series tem­
pore lies. La modelisation a consiste cl decomposer l'offre en une fonction du 
rendement et une fonction d'effectif, qui suit la ligne de specification de l'a­
justement partiel de Nerlove. 

Les principaux res~/tats montrent que les eleveurs tunisiens repondent posi­
tl~ement aux accrOlssements de prix du lait cl la production, que se soit au 
m.veau de l'investissement dans le secteur (variation des effectifs), qu'au 
mveau de I'intensification de la conduite du troupeau ( variation des rende­
ments) et qu 'il existe , une substituabilite tres forte entre l'elevage bovin laiti­
er et l'elevage ovin au niveau national et une complementarite entre l'elevage 
bovin laitier et la culture du ble dur. 

Abstract 
The S~ate a~ms at stimulating dairy production by increasing milk price. This 
work. IS desl~ed to mve~tigate the validity of this assumption. The objective 
of thl~ study IS to quantIfy and to evaluate the impact of the economic and 
tec~lcal factors, which are likely to affect the decision making process of pro­
ductI~n of the sto~kbreeders. To this end, econometric models were specified, 
by usmg tIme senes. Modelling consisted in breaking up supply as a function 
of yield and of herd size. 

The main results show that Tunisian stockbreeders accept the increases in milk 
pnce, both ~t the l~vel ~finvestments in the sector (herd size variation), and at 
th.e lev~l.of mtenslficatlOn of herd control (yield variation), a very strong sub­
stItutablltty between dairy cow breeding and sheep breeding at the national 
level ~nd a complementarity between the dairy cow breeding and durum wheat 
croppmg. 

un role important pour 
I' emploi des exploitants 
puis que le nombre des 
eIeveurs est egal a 
151.000, ce qUl 
represente 32% du nom­
bre des exploitants. 

Le pouvoir d' achat des 
tunisiens s' est ameIiore 
ces dernieres annees. La 
structure de la consom­
mation nutritionnelle 
par categorie de produit 
se modifie; tel est bien le 
cas de la consommation 
des produits laitiers, qui 

, 'd' n a cesse augmenter. 
L'offre de ces produits 
doit s'ajuster a la de­
mande afin de parvenir a 
un equilibre permettant 
d'une part, de proteger le 
pouvoir d'achat des c­
itoyens, d' autre part, de 
garantir un profit aux 
eIeveurs. Cette offre doit 
decouler d'une produc­
tion locale du lait frais 

. pour eviter l'importa-

differentes unites de production et de commercialisation. 
Ceci est remarquable par l'evolution des investissements 
qui ont .ete accordes au secteur de l'eIevage. Le lait ainsi 
que la vlande est un produit essentiel considere comme s­
trategique 'p0':1r . l~ pays, du fait de ses effets sur les pro­
duct~urs OlqUldne)',sur.l.es consomm~teurs (besoin physi­
ologlque) et su~ ~es eqUlhbres des systemes de production. 

Le se~teur laltier occupe une place importante dans l' e­
c~moml~ agricole puisqu'il represente 7,6% de la produc­
tion agncol~ et 2~o~o, de ~a valell:r ~j~utee tot ale de l' eIevage. 
La production lalt1ere mdustnahsee contribue de 7% a la 
valeur globale de l'industrie alimentaire. Le secteur joue 

tlOn. Le ~ecteur de I' eIevage en T unisie est appele a jouer 
un role P1VOt dans la realisation de la securite alimentaire 
contribuant ainsi a un accroissement important de la pro: 
duction locale. Par consequent, ce secteur est devenu une 
preoccupation de premier ordre pour les pouvoirs 
publics. Les decideurs politiques lui accordent une atten­
tion particuliere en vue de surmonter les problemes qui 
handlcapent son decollage. Ainsi, les objectifs du Ixe plan 
en . mat~er~ ?' eIev~ge ca~c:rne~lt I' autosuffisance en pro­
duns d ~mgme ammale a 1 honzon 2001. La politique de 
promotlOn de ce secteur se basera sur la poursuite des ef­
forts visant le developpement de l'eIevage ovin caprin 
cameIin, et bovin. ' , 

* ESA KEF ( Tunis) 

** INA Tunis (Tunisie) 
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En Tunisie, l'eIevage bovin doit necessairement et re un 
systeme intensif, veillant a adapter les races etrangeres aux 
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conditions climatiques de la Tunisie plutot qu'adapter les 
races traditionnelles aux exigences de l'economie mod­
erne. Si l'introduction des especes a. haut potentiel de pro­
duction est necessaire, elle devrait se faire dans le cadre 
d'une veritable strategie de gestion des ressources animales 
visant le developpement de la production locale. Outre 
l'ameIioration genetique, la formation des eIeveurs, leur 
encadrement technique et leur organisation profession­
nelle constitueront les moyens privilegies par lesquels I' eI­
evage bovin pourra se developper davantage. Egalement, 
l'un des objectifs du IXe plan est d'assurer a. l'eIeveur un 
revenu satisfaisant a. travers, particulierement, une poli­
tique des prix qui tienne compte de tous les aspects et une 
politique de commercialisation qui permettra d'eviter la 
variabilite au niveau de l'offre et de la demande. 

En effet, l'un des secteurs de l'eIevage qui semble avoir 
le plus profite des retombees positives recentes du pro­
gramme d'ajustement structurel agricole mis en reuvre en 
1986, c'est le secteur bovin laitier. En effet, avant le VIIIe 
plan, ce secteur posait des problemes a. plusieurs niveaux, 
entre autres, l'incapacite de la production locale de lait a. 
satisfaire les besoins des consommateurs, d'ou le recours a. 
l'importation du lait en poudre pour colmater ce deficit. 

Aujourd'hui, on peut affirmer que les objectifs du IXe 
plan en matiere d'autosuffisance en lait ont ete atteints et 
ce, avant les previsions (1999, au lieu de l'annee 2000). Ce 
progres dans la performance du secteur laitier pourrait re­
sulter d'un certain nombre de mesures de la politique e­
conomique qui ont touche plusieurs aspects du secteur, et 
notamment 
• La revision reguliere du prix a. la production en tenant 

compte de I' evolution des prix des intrants et du cout de 
production. 

• L'exoneration du payement de la TVA sur l'importa­
tion des genisses, les equipements necessaires a. l'intensi­
fication des cultures fourrageres, le materiel d' eIevage et 
l'equipement laitier. 

• L'accroissement des prix du lait a. la production visant la 
stimulation de la production laitiere. Pourtant, l'eIimi­
nation de la subvention pour les aliments du betail pour­
rait avoir l'effet contraire et c'est ce qu'on essayera de 
verifier dans le present travail. 
A la lumiere de ces considerations, il est necessaire d' e­

valuer le degre de reponse des eIeveurs tunisiens a. 
l'ensemble des mesures de la politique economique a. tra­
vers l'analyse de la reponse de l'offre du lait frais en 
Tunisie vis-a.-vis des prix des produits Qait et produits 
complementaires ou substituts), des prix des intrants, de la 
technologie, etc. .. 

On va donc illustrer la methodologie utilisee, les resul­
tats et leurs implications. 

2. Methodologie 
L'offre comptable est generalement la somme de la pro­

duction, des importations et de la variation des stocks. En 
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effet, si la production represente la quantite effectivement 
livree sur le marche et qu' on suppose que la partie non 
commercialisable reste constante, toute variation dans la 
production conduirait necessairement a. une variation de 
l'offre. 11 en resulte que l'utilisation de la production 
comme une variable dependante peut renseigner sur la 
reponse de l'offre puisqu'en general, les deux varient dans 
le me me sens. En effet, les importations et les variations 
des stocks n'existent que pour combler la difference entre 
l'offre et la demande. 

En premier lieu, on a opte pour une approche directe 
(fonction de rendement) de l'etude de la reponse de l'offre 
du lait ; mais cette approche ne peut pas repondre con­
venablement a. nos objectifs. C'est pour cela que l'ap­
proche indirecte (rendement et effectifs) a ete utilisee dans 
cette etude. 

Cette approche permet de prevoir l'effet de la politique 
de I' etat en matiere de prix sur les deux composantes de 
l'offre separement ; aussi, elle permet d'introduire, en plus 
des variables economiques (prix), d'autres variables tech­
niques telles les facteurs lies au patrimoine genetique. 

Plusieurs etudes ont ete conduites a. l' echelle interna­
tionale sur l'offre de lait ; a. ce sujet, il est bon de signaler 
celles de Chavas et Klemme (1985) et Robertson (1986). 
Ces auteurs affirment qu'une decision de production du 
lait par les eIeveurs peut etre formalisee comme etant un 
processus decisionnel en deux temps. Premierement, la 
decision tourne autour de la taille du troupeau qui est 
determinee par des actions d'investissement et de desin­
vestissement, compte tenu des perspectives economiques 
attendues de l'activite. Deuxiemement, la decision de pro­
duire du lait aura lieu au moment de l'entretien des ef­
fectifs en place. Les auteurs ont decompose la reponse de 
l'offre du lait en deux reponses, a. savoir l'une en termes 
d'effectifs et l'autre en termes de rendement. La forme 
generale de l'offre globale du lait est la suivante : 

(1) Qt = efft ':. Rdtt , 
ou 
Q est la quantite du lait frais offerte au niveau national, 
efft represente l'effectif et Rdtt est le rendement laitier. 

Concernant l'eIasticite prix globale d'un produit, il a ete 
demontre la relation fondamentale suivante : 

(2) E Q/P = E Rdt/P + (E Rdt/ p ,~ Eeff/ p) + Eeff/ p . 
ou encore 

(3) E Q/P = E Rdt/P + E Rdt/p (1 + Eeff/p) + ERdt/effo 
Avec 
E Q/P : eIasticite de l'offre du lait par rapport a. son prix. 
E Rdt/ p : eIasticite du rendement de la vache par rapport 

au meme prix. 
Eeff/ p : la reponse des rendements par rapport aux ef­

fectifs. 

2.1 Modele du rendement loitier 
L d'l ' , d 1 f es mo e es proposes se presentent e a orme SUl-

vante: 
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(4) Rdtt = Po + PIPIt + p2Pct + PiZi + Pt 
Avec 

Rdtt : rendement par vache pd~sente en litres 
PIt: prix du lait en dinars tunisiens (DT) 
PCt : prix du concentn~ en dinars tunisiens 
Zi : autres variables explicatives 
It= terme d' erreur 

2.2 MocJi~le d' effectifs 
Generalement, les investissements dans les activites agri­

coles necessitent du temps pour entrer en production (eI­
evage des genisses), ce qui implique que les eIeveurs font 
des anticipations des prix au moment de leur decision 
d'augmenter ou de remplacer l'effectif en place. 

L'etablissement d'un modele pour le cas des effectifs se 
fait selon la specification nerlovienne (modele dy­
namique) avec des anticipatiDns statiques des prix. 

L'hypothese de Nerlove, selon laquelle le taux d'ajuste­
ment depend de la difference entre le niveau actuel des ef­
fectifs et celui desire, est representee de la fa<;on suivante : 

(5) Efft- Efft_l = 11 ( Eff\ - Efft_l ) 
ou Efft est l'effectif observe au temps t, Eff'~t est l'effectif 
optimal et 11 est le coefficient d'ajustement. Si on prend a 
titre d'exemple la fonction des effectifs a long terme du 
type Cobb - Douglas, Eff\ = AnZ' evt , et que l'equa­
tion d'ajustement des effectifs soit de la forme: ( Efft / 
Efft_l ) = (Eff\ / Efft_l ) m, la fonction des effectifs aura 
la forme suivante : 

(6) Efft = A~Efft_l(l-~) Zt~e~vt. 

La transformation logarithmique de l'equation (6) pro­
duit la relation suivante : 

(7) Ln Efft = IlLnA + 11 L ~i LnZi + (1-11) Ln Efft_l + Ilvt 

3. Resultats et discussion 
La methode des moindres carres ordinaires a ete utilisee 

pour estimer les parametres inconnus des modeles de ren­
dement et des effectifs. Plusieurs regressions ont ete effec­
tuees et les modeles qui fournissent le plus de signification 
statistique, quant a la regression dans son ensemble et aux 
coefficients estimes, ont ete retenus. 

3. 1 Le modele du rendement 
Differentes formes fonctionnelles ont ete essayees, mais 

la forme lineaire s'est montree la plus prometteuse, con­
cernant le signe et la signification des coefficients estimes. 

Le modele retenu est le suivant : 
Rdt=254,7 +2,16Pl-7,06PcO,9Pvo+ 5,28PBd+ 559T + 0,4Plv 
(3,75)':-':- (2,04)'~':- (-2,68)'~'~ (-4,65)~- (5,23)':-':- (5,99) ':- '~ (3,09)'~':-

R2ajuste = 97,4 
F calculee = 13 7 

D'apres le modele retenu, on peut constater que: 
• Tous les signes des variables explicatives sont attendus ; 
• T outes les variables sont statistiquement significatives 

au seuil de 5% comme le montre la valeur du test de S­
tudent(t) figurant entre parenthese et en bas de chaque 
parametre; 
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• La variabilite du rendement est expliquee a 97% par la 
variabilite des variables explicatives ; 

• La variable (T) representant le progres technologique 
(portion de race pure dans le troupeau national) a rep on­
du positivement avec une valeur de 5,59. Ceci permet 
d'affirmer qu'il y a une forte influence du rythme d'in­
troduction du progres technologique sur le rendement 
laitier en Tunisie. Donc, l'augmentation de la produc­
tion nationale du lait au cours des dernieres annees peut 
resulter de l'introduction des vaches de races pures et de 
la substitution de la race locale par ces races a haut po­
ten tiel de production et qui fournissent actuellement 
plus de 80% de la production nationale ; 

• Le prix de l'output (PI) a un signe positif et statistique­
ment significatif ; 

• Le prix du concentre (Plc) affecte negativement et de 
fa<;on significative le rendement laitier. Il en est de 
meme pour le prix de la viande Ovine (Pvo) avec une 
valeur de -0,9, soit une substitution economique avec 
l'eIevage bovin laitier ; 

• Une complementarite economique entre l'eIevage bovin 
laitier et la culture du ble dur. En effet, cette derniere 
s'est averee de signe positif et statistiquement significa­
tive; 

• La pluviometrie (Plv) agit de fa<;on positive et significa­
tive sur les rendements du lait ; 

• La question qui se pose a ce niveau est si, lors de l'in­
tensification de la conduite des troupeaux laitiers ( vari­
ation des rendements), l'eIeveur sera stimule par le prix 
du lait ou par le prix de la ration. Pour repondre a cette 
question, on doit quantifier la reponse de l' offre par rap­
port a ces deux variables et ceci, aI' aide du concept 
d'eIasticite. Le tableau 1 represente la valeur des eIastic­
ites aux valeurs moyennes de ces deux variables. 
D'apres les resultats de ce tableau, on peut conclure que 

Tableau 1 : Calcul des elasticites aux valeurs 
moyennes. 

Variable Prix lait Prix Prix 
ration viande 

ovine 

Elasticite 0,5 -0,67 -1 ,6 

Source: nos calcu Is 

Prix ble 
dur 

0,98 

le rendement laitier est plus sensible a une variation du 
prix de la ration (-0,67) qu'a une variation relative du prix 
du lait (0,5). 

3.2 Le modele d'effectif total 
Efft =-1,44 + O,246Pl-O, 10Pc + O,lPBDO,47Pvo + 1,04Plv+O,82Efft_1 

(-0,81) (2,61)':-':- (-0,66) (1,0)(-2,88)'~'~ (1,48) (5,57)'~'~ 
R2 = 92% R2 ajuste = 90% 
F calculeee = 41 

D'apres le modele specifie, on peut constat er que: 
• T ous les coefficients estimes ont le signe espere et trois 
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variables sur un ensemble de six sont statistiquement 
significatives. 

• La taille du troupeau national a repondu positivement et 
de fac;:on significative a un accroissement du prix du lait. 
Ce resultat conforme le comportement economique de 
l'offre en general puisque l'accroissement des prix fait 
que les eleveurs seront incites a investir dans ce secteur. 

• Le coefficient estime de la variable representant le cout 
de la ration a un signe ne gat if, mais statistiquement non 
significatif. Cela peut etre explique par le fait que l'util­
isation du concentre n' est pas generalisee puisque les 
vaches de races locales et croisees ne consomment pas 
cet aliment sauf pendant les annees de disette. 

• Le coefficient d'ajustement est de 0,18, ce qui implique 
que 18% des changements desires dans les effectifs 
bovins laitiers totaux se font au cours de la premiere an­
nee. Ainsi, la taille du troupeau s'ajuste lentement dans 
le temps. 

3.3 La nf!ponse de I'offre globale du lait en 
Tunisie 

Comme nous l' avons indique dans la partie methodolo­
gie, la reponse de l'offre du lait a ete decomposee en deux 
composantes, a savoir celle du rendement et celle des ef­
fectifs. 

Tableau 2. R eponse de I 'affre par rapport au pr; x 

Elasticite Effectifs Rendement Offre globale 

CT LT CT L.T 

Prix lait 0,23 1,36 0,5 0,87 2,54 

Prix ration -0,10 -0,59 -0,67 -0,87 -1 ,38 

Prix vian de ov ine -0,47 -2, 6 -1 ,6 -2,82 -8,36 

Prix ble dur 0,10 0, 55 0,98 1,17 2, 07 

Prix viande 0,065 0,34 0, 69 0 ,80 1, 26 
bovine 

Source : nos calc uls 

CT = Court T erme ; L.T = Long Terme 

De ce tableau, il se degage que : 
• L' elasticite a long terme est superieure a celle a court 

terme, a cause de l'ajustement qui se produit lentement 
dans le temps. 

• L'elasticite prix du lait est superieure en valeur absolue 
a celle de la ration, aussi bien a court terme qu' a long 
terme. 

• L'elevage bovin laitier est complementaire de la produc­
tion de ble dur. 

• Il existe une complementarite economique entre I' ele­
vage bovin laitier et l'elevage de la viande bovine. 

4. Conclusion 
L'objectif principal du present travail est d'identifier et 

de quantifier l'impact de certaines variables techniques et 
economiques sur l'offre laitiere en Tunisie. Une des hy-
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potheses qu'on entendait verifier est que l'elimination de 
la subvention pour les aliments du betail affecte l'offre 
laitiere en Tunisie. Pour conforter cette hypothese et at­
teindre l'objectif de la recherche, des modeles de rende­
ment et d'effectifs ont ete specifies. Les principaux resul­
tats de I' e~timation de ces modeles peuvent se resumer 
comme sult: 
• Les eleveurs tunisiens repondent positivement aux ac­

croissements du prix du lait et negativement au prix de 
la ration (hypothese confirmee). T outefois, I' elasticite 
de I' offre globale par rapport aux prix du lait est 
superieure en valeur absolue a celle par rapport au cout 
de la ration. Par consequent, une politique qui vise une 
augmentation du prix du lait est une alternative plus 
prometteuse qu'une politique ayant pour objectif de re­
duire le cout de la ration. 

• On constate une substituabilite economique entre l' ele­
vage bovin laitier et I' elevage ovin. 

• On note egalement une complementarite economique 
entre I' elevage bovin laitier et I' engraissement. 

• Le developpement technologique ~es races pures) joue 
un role de plus en plus determinant dans l'amelioration 
de l'offre glob ale laitiere en Tunisie. 

References 
Anonyme, 1997. La strategie laitiere et les perspectives apres I'autosuffisance, rap­
port final. Direction Generale de Planification et Developpement Agricole, Min· 
istere de I' Agriculture, T unisie. 

Bechraoui, D. 1984. Explication du rendement laitier par le modele de fonction de 
production. Memoire de fin d'etudes du cycle de specialisation. Economie rurale. 
Institut National Agronomique de Tunis. 

Ben Mohamed, M. 1986. Recherche des parametres structurels de I' offre agregee de 
produits maraichers de primeur. Memoire de fin d' etudes du cycle de specialisa· 
tion. Economie rurale. Institut National Agronomique de Tunis. 

Boussard, lP and Klemme, R. 1986. Aggregate milk supply and investment : Be· 
haviour on US dairy farms. American. Journal of Agronomy. Economy. 68,55·66. 

Colsan, A .. , Kayouli, c., Bellon, lC. 1995. Etude d'impact de la politique agricole 
sur le secteur bovin laitier. Direction Generale de Planification et Developpement 
Agricole, Ministere de I'Agriculture, Tunisie. 
Dridi, D.1990. Impact de l'eIevage bovin laitier sur I'economie des petites et 
moyennes exploitations. Memoire de fin d' etudes du cycle de specialisation. E· 
conomie rurale. Institut National Agronomique de Tunis. 
Fezzani, A. et Boubaker, T. 1995. Le secteur laitier et les perspectives de relance. 
Options mediterraneennes n014,p25·35 . 

Hachicha, K 1990. La reponse de I'offre cerealiere it la politique des prix. Memoire 
de fin d' etudes du cycle de specialisation. Economie rurale, Institut National A· 
gronomique de Tunis. 

Hammami, Z. 1994. Analyse du comportement des eIeveurs de bovins laitiers et in· 
fluence du prix it la production et des autres facteurs de production sur I' offre 
laitiere: application aux regions de Bou-Salem et Zaghouen. Memoire de fin d' e­
tudes du cycle de specialisation. Economie rurale, Institut National Agronomique 
de Tunis. 
Kayouli, C.1995. L'eIevage bovin laitier en Tunisie, Direction Generale de Planifi· 
cation et Developpement Agricole, Ministere de l'Agriculture, Tunisie. 

Nerlove, M. 1979. The dynamics of supply: retrospect and prospect. American 
Journal of Agronomy. Economy 61. 


